
                L’heure du berger               
 

La lune est rouge au brumeux horizon ; 
Dans un brouillard qui danse, la prairie  
S’endort fumeuse, et la grenouille crie 
Par les joncs verts où circule un frisson ; 
 
Les fleurs des eaux referment leurs corolles ; 
Des peupliers profilent aux lointains, 
Droits et serrés, leurs spectres incertains ; 
Vers les buissons errent les lucioles ; 
 
Les chats-huants s’éveillent, et sans bruit 
Rament l’air noir avec leurs ailes lourdes, 
Et le zénith s’emplit de lueurs sourdes. 
Blanche, Vénus émerge, et c’est la Nuit. 
 
                             Paul Verlaine 

                     Les hiboux 
 

Ce sont les mères des hiboux 
Qui désiraient chercher des poux 
De leurs enfants, leurs petits choux, 
En les tenant sur les genoux. 
 
Leurs yeux d’or valent des bijoux 
Leur bec est dur comme cailloux, 
Ils sont doux comme des joujoux, 
Mais aux hiboux point de genoux ! 
 
Votre histoire se passait où ? 
Chez les zoulous ? Les Andalous ? 
Ou dans la cabane bambou ? 
À Moscou ? Ou à Tombouctou ? 
En Anjou ou dans le Poitou ? 
Au Pérou ou chez les Mandchous ? 
 
          Hou ! Hou ! 
Pas du tout : c’était chez les fous. 
 
                        Robert Desnos 

 


